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Quelle a été la nature de la participa- 
tion du CRDI ~ ou, plus exactement, des 
personne‘ rattachées au Centre - à la 
conférence Habitat! Disons tout de suite 
qu’elles ne se sont pas regroupées derrière 
des banderoles pour bien signaler leur 
présence, comme l’ont fait certains 
alAreS groupes. 

II n’en demeure pas moins que les 
gens du CRDI, venus de tous les coins du 
monde, étaient présents aux diverses 
manifestations d’HabitaI. Ainsi, à la 
conférence de presse au cours de 
laquelle a été présentée la déclaration 
d’ouverture du Symposium de Van- 
COUYC~, Barbara Ward et Maurice Strong, 
anciens gouverneurs du Centre, ont 
répondu à la plupart des questions, 
assistés de M. Soedjatmoko, membre 
actuel du Conseil des gouverneurs. Prod 
Laquian a affronté une question fort 
épineuse (à cause de ses implications 
politiques), à laquelle il a répondu sans 
équivoque. Le Symposium, surnommé 
également “le groupe des 24”, 3’est 
activement employé à suciter de larges 
discussions autour dei thèmes très con- 
troversés abordé5 dan5 sa déclaration. 
Ses membres se ~onf efforcés de 
défendre leurs idées auprès des déléga- 
tions, ont fait d’importants exposés au 
Forum et ont consacré une journée 
entière à étudier et approlondir leurs 
thèses. Ils ont perdu certaines batailles, 
du moins provisoirement (en particulier 
celle du moratoire SUI l’énergie 
nucléaire) et en ont gagné d’autres (wr 
les plus-values foncières); dans tous les 
cas, ils ont fait preuve de beaucoup 
d’ardeur. d’ardeur. 
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S.E. Rana, qui a coordonné l’étude de 
développement régional subventionnée 
par le CRDI dans les régions les plus à 
l’ouest, et qui est maintenant membre de 
la Commission nationale de planilica- 
tion. 

La salle était comble et il n’y a pas eu 
suffisamment de temps pour débattre 
toutes les questions soulevées. On peut 
cependant espérer que, grâce à la large 
distribution qui a été faite du texte des 
exposés, les idées des conférenciers 
seront diffusées à travers le monde. 

Lors de la séance plénière qui s’est 
tenue au Hangar 5, deux chercheurs qui, 
dans le passé, avaient dirigé des projets 
subventionnés par le CRDI, ont présenté 
des exposés sur le développement rural. 
Chandra Soy~a, du Marga Institute de Sri 
Lanka, s’est prononcé en faveur du 
logement rural qui suscite des effets 
secondaires très bénéfiques; il crée en 
elfet des possibilités d’emplois pour les 
agriculteurs durant la saison morte et 
permet le développement de capacités 
techniques (en menuiserie, maçonnerie, 
etc.) qui contribuent à diversifier les 
activités rurales et à améliorer les re- 
“I?“L!S. 

Vinyu Vichit-Vadakan, de l’Institut de 
développement de l’Asie des Nattons 
Un~es, n’a pas hésité à rappeler, quant à 
lui, certaines eveurs commis3 par le 
passé, notamment le déplacement des 
tribus momagnardes et d’autres groupes 
de la population pour la construction 
d’un barrage en Thailande. 

Alors que le sentiment général de la 
conférence semblait plutôt défavorable 
aux grands ensembles Yue-Man Yeung, 
qui travaille au bureau du CRDI à 
Singapour, a défendu courageusement 
sa thèse au cours d’un atelier consacré à 
leur rôle dans les établissements hu- 
mains. Dans son exposé, intitulé “Les 
grands ensembles: mythes et réalités”, il 
a répondu aux critiques souvent vio- 
lentes que l’on adresse à ce type de 
logement (destruction de la vie com- 
munautaire, effets néfastes sur le plan 

social et psychologique). On peut dire 
qu’il a bien défendu les couleurs de 
Singapour. 

Prod Laquian a été omniprésent au 
cours de cette épuisante semaine: après 
avoir organisé l’atelier sur le logement à 
prix modique, on l’a vu s’interposer dans 
les controverses soulevées lors du con- 
cours concernant le plan de réaména- 
gement du quartier de Tondo aux 
Philippines (son pays d’origine), puis 
présenter Margaret Mead à une vaste 
assemblée avant de rejoindre ses col- 
lèguesdu Symposium. 

Enfin, l’argentin Jorge Hardoy, qui 
vient d’obtenir une bourse de recherche 
de la part du CRDI, a fait un exposé 
percutant w le logement des classes 
défavorisées, en s’attaquant tout par- 
ticulièrement à la spéculation foncière 
en Amérique latine. 

Au total, il y a eu certes de beaux 
discours. Mais que sortira-t-il de tout 
cela? Comme l’explique Prod taquian 
dans l’article ci-dessus, la conlérence de 
Vancouver doit être évaluée dans la 
perspective des travaux qui l’ont 
précédée et de ceux à venir. La Division 
des sciences de la population et de la 
santé du CRDI est prête à apporter son 
aide à dilférents projets dans les secteurs 
de l’approvisionnement en eau et de 
l’hygiène en milieu rural. Deux ateliers 
se sont tenus récemment à Nairobi et 
Maseru, qui ont permis aux chercheurs 
africains d’examiner les priorités selon 
leur propre point de vue. Du côté des 
sciences sociales, de nombreux projets 
touchant aux établissements humains 
mnl en cours, que ce soit dans le 
domaine des migrations, du logement à 
prix modique ou du développement 
régional. En dépit du rythme effréné des 
activités à Forum Habitat (pas moins 
d’une douzaine de manifestations intéres- 
santes se déroulaient parfois presque 
simultanément), la conférence a permi3 
à de nombreux chercheurs de reprendre 
des forces avant d’entreprendre les 
tâches écrasantes qui restent à ac- 
complir. 0 


